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CHARLES LE GROS ,
Empereur d 'Occident .

X.» front environné d' un triple 'Diadème ,Je me vis le brillant d'une haute fplendeur;Mais un feuppon m '
ayant égaréde moy-mime,le mourus malheureux fous la ley d'un tuteur .
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T O v s les Eftres de ce basmonde
eftans fujets à divers changeraens,nous font voir en une mefme caufe

tant de différents effets,queee qui eftois
bier l ’objet de noftre amour * eft au»
jourd’huy celuy de noftre haine. La
« aiflànce de Charles dans un berceaude pourpre , & fa mort fur un fumier,s’offrent fort à propos pourappuyer cedifeours. Il eftoit fils de Louis le Ger¬
manique^ petit fils de Louis le Dcbon-naire . La mort de Louis le Begue, doncil avoitefté fait compagnon pendant fivie , par le Pape lean VI II . le renditfeul pofleffeur de l’

Empire. Si - toft
qu

’il en eut appris la mort,il fut à Rome,



çü» v . h . mut il
bù apres s’eftrc fait déclarer feul Em -

Simpjçfffuik "Cnîâg 'e 4 e^ îtlptâte iinfi
qu

’il avoir cfté ordonné par Ton pere
en rqwjiuaçy ^ lé». q&

’jLsttfriittt4 <ML
ver̂ ^ ’

egevattxs' i^ ôrmâhs* il
cdBftftnftr R'^ 'dé 'Ffâftcéf^ hïüitè , de-
qQSy^ SüIalît fes ' ^at’tue^ a ton férvicc,
il leur accorda la paix s qui toutefois
fi»t)ffoiHc ^ 4 #ïoî !l>(ÿ81^l- , 'êènlrrié il fie
V0ft& pJSû;4efètripis à^ré^Vdâr ?à^iiït £ak

pfettdreSfen wahtfèh Godefroy & Hi^ 5

gaeŝ leurs deux plus grands Princes ,
il -fir maflacrer l’un , Se crever les yeux
à f’autrèï action' qui fut autant deteftée
dés FrançoiS'' , qu

’elle fin en horreur aux
Nôrtttàris ^ qui pour leur en venger
pftrehr les armes éontre luy , 5c luy ff-
rerré une cruelle guerre , où ayant per¬
du ' pïulîeurs bataillesyi 1 fut contraint
deHtr rîèiüàritierla paî^ , qui luy fiïc ^
acéqt4éé?ÿâx cbhditidfisqühl leur don- **

nàhiï ’Iaÿleùftne , province fituê fur̂ ,.
laeSfte dfë la ,

'rtiêf d’Angletéfrc,, qurdéi
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pui^ îtt 'f àppellee NoriïiaûÙiéoôtreT



ÏI4 Charges ie Gros
cela un tribut annuel. Il fit toutes ces
chofes fans en tien communiquer à
fon Confeil , lequel indigné de fa mau-
vaife conduite , & du mépris qu

’il en
faifoit , fit foulever fon peuple contre
luy , qui pour fc venger de la peine
qu

' il luy avoir fait par fon mauvais
gouvernement , le dépofl

’eda de fes
Eftats , & le mit fous la tutelle d’Ar-
noul , ainfi qu ’on eut fait un enfant.Il cft vray que la jaloufiequ ’il avoir con-
çcuë de fa femme Richarde qu

’il crût
luy eftre infidèle , luy altéra beaucoupie jugement . Enfin ce pauvre Prince,
qui s ’eftoic veu maiftre de trois Cou¬
ronnes ; fçavoir celles d’Italie , de Fran¬
ce , & d’

Allemagne, & honoré du titred’
Empereuu , fe vit chafler de fon Pa¬lais , & réduit à pafler le refte de fa

vie dans un petit village de Suaube,où il vécut éc mourut en très - grandenecefiité , nous faifant voir par fondefaftte , que les grandeurs en peu de
temps s’abaiffenr , & qu ’il n’eft riendans le monde qui ne foit fujet à di¬vers changemens. Cette difgrace luyarriva l’an de noftre Seigneur 888 .
ayant régné feul fept ans & fu iouis .



CXVIII . EmperîvïO é$
Sa devife eft telle :
Os garmlum intricat omnia.

Vn caufeur eft capable de tout em¬
brouiller.
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LEON LE PHILOSOPHE

Empereur d 'Orient .

Vieu m 'ayant retiré d’une ajfreufi prifin ,
O » p attendais peurfin -unefanglais cataJlropbe >
le gouvernay les Grecs avec tant de ratfin ,
Que )

'enfus furnommé l’Empereur Ehilofopbe ,

D Tev autant ennemy des coupa¬
bles , qu

’il eft prote&eur des in -
nocens , retira ce Prince d’ un danger
fi cminent , qu

’infailliblement il au -
roit perdu la vie fur un infâme écha -
faut,lans le fecours de fon infinie pro¬
vidence . Il devoit fa naiftance à l’Em¬

pereur Bafile , qui le fit couronner pen¬
dant fa vie , aptes l’avoit fait fortir
d’un ignominieux cachot . Son perc
l’
ayant fait inftruire de plufieurs icien-

ces , & particulièrement de l’Aftrolo-
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